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Le	 mot	 arkhè	 est	 polysémique	 en	 grec	 ancien.	 Il	 désigne	 tout	 à	 la	 fois	 le
commencement,	c’est-à-dire	 l’origine	ou	 la	cause,	mais	aussi	 la	personne	ou	 la
chose	 qui	 commence,	 le	 chef,	 le	 premier	 d’une	 série.	 Le	mot	 signifie	 aussi	 la
première	place,	la	magistrature,	et,	enfin,	le	pouvoir.	(Source	Wikipédia)
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Gordon	SHUNWAY
Né	dans	 le	nord	de	 la	France	à	 la	 fin	des	années	 soixante.	Après	des	études

d’informatique,	il	occupera	divers	postes	qui	lui	permettront	de	voyager	à	travers
l’Europe.
À	 la	 fin	 des	 années	 90,	 il	 fondera	 sa	 propre	 société	 avec	 laquelle	 il	 pourra

voyager	dans	les	DOM-TOM.	De	retour	en	métropole	après	les	années	COVID,
il	décide	de	s’installer	dans	le	sud	de	la	France	et	se	lance	dans	l’écriture	de	son
premier	 roman	 de	 Science-Fiction	 teinté	 de	 pointes	 d’humour,	 ce	 qui	 rend	 la
lecture	de	ce	roman	légère	et	agréable.



TOUTE	L’HISTOIRE
	

	

Je	marche	très	vite	dans	le	couloir	souterrain	de	l’astroport	qui	relie	les	aires
de	départs	des	cargos,	je	suis	surpris	de	voir	tous	ces	gens,	agglutinés	avec	le	peu
d’affaires	 qu’ils	 ont	 pu	 emporter,	 on	 peut	 voir	 la	 peur	 sur	 leur	 visage.	 Ils	me
regardent	comme	un	sauveur	car	je	suis	habillé	avec	ma	combinaison	de	pilote,
je	les	regarde,	mais	j’évite	de	leur	faire	voir	que	moi	aussi	j’ai	peur.
Les	 dernières	 nouvelles	 de	 la	 planète	 Mars	 ne	 sont	 pas	 rassurantes,	 les

défenses	seraient	submergées	et	aucun	vaisseau	terrestre	ne	peut	s’y	rendre	assez
vite	 pour	 venir	 en	 aide	 à	 notre	 colonie	Martienne.	 Sur	 terre,	 enfin	 ce	 qu’il	 en
reste,	toutes	les	ressources	ont	été	réquisitionnées	et	je	fais	partie	de	celles-ci,	je
ne	suis	que	pilote	de	cargo,	mais	essentiel	pour	aller	approvisionner	les	défenses
en	orbite	et	sur	la	lune.
Je	n’ai	pas	encore	reçu	mon	plan	de	vol	et	du	même	coup	ma	destination,	mais

je	 penche	 pour	 un	 vol	 de	 réapprovisionnement	 vers	 la	 lune.	 Je	 n’ai	 pas
d’informations	 actualisées	 sur	 ce	que	 je	 vais	 devoir	 traverser,	mais	d’après	 les
derniers	bulletins	que	j’ai	pu	voir	 il	y	a	une	heure,	 le	couloir	 lunaire	serait	une
zone	 d’attaques	 privilégiées	 de	 nos	 ennemis	 afin	 de	 casser	 le
réapprovisionnement	en	munitions.
J’arrive	bientôt	à	mon	cargo,	certaines	personnes	m’interpellent	en	me	lançant

des	«	Courage	»,	«	Nous	sommes	avec	vous	»,	«	Merci	pour	ce	que	vous	faites	»
Leurs	 encouragements	me	 glacent	 le	 sang,	 ils	me	 rappellent	 que	 je	 vais	 au-

devant	d’une	mort	certaine.
Je	 leur	 fais	 signe	de	 la	 tête	et	 leur	 souris,	mais	au	plus	profond	de	mon	être

j’aimerais	fuir	ou	mieux	revenir	en	arrière,	et	accepter	cette	mission	pour	Alpha
centauri	qui	m’aurait	permis	d’être	loin	de	cette	guerre	que	je	n’ai	jamais	voulue.
Pourquoi	avoir	voulu	éliminer	notre	création,	alors	qu’elle	ne	voulait	que	vivre

sa	vie.	Nous	avons	créé	des	humanoïdes	doués	de	conscience	mais	nous	n’avons
pas	 su	 leur	 faire	 confiance	 ou	 simplement	 vivre	 avec	 eux,	 et	maintenant	 nous
sommes	 en	 guerre,	 enfin	 nous	 sommes	 laminés	 par	 la	 guerre	 car	 l’espèce
humaine	 ne	 survivra	 pas	 à	 celle-ci.	 De	 toutes	 façons	 la	 terre	 n’est	 plus,	 nous
l’avons	détruite	à	petits	feux	pour	le	seul	profit	d’une	petite	caste	de	privilégiés,



alors	pourquoi	devrais-je	me	sacrifier	pour	les	protéger	?
Mon	regard	se	tourne	vers	ces	gens,	eux	aussi	trahis	par	tant	de	cupidité,	non,

je	 ne	 le	 fais	 pas	 pour	 les	 nantis,	 mais	 pour	 eux,	 même	 si	 je	 sais	 que	 ce	 sera
qu’une	petite	prolongation	avant	la	fin.
…
	

Je	 m’installe	 aux	 commandes,	 et	 commence	 la	 phase	 de	 préparation.	 Je
connais	 maintenant	 mon	 plan	 de	 vol,	 direction	 la	 lune	 avec	 ma	 cargaison	 de
missiles.	Je	serai	accompagné	de	2	chasseurs	jusqu’à	mi-chemin,	ensuite	ce	sera
la	débrouille	pour	passer	à	travers	la	zone	de	combat.
«	Bonjour	Maéva,	on	est	autorisé	à	partir	?
—	 Bonjour	 Ethan,	 oui	 mais	 ce	 sera	 sans	 escorte,	 les	 chasseurs	 sont

réquisitionnés	sur	un	convoi	de	plusieurs	cargos.
—	Ok,	cela	réduit	nos	chances	de	traverser	de	combien	?
—	De	30	%,	mais	la	zone	de	combat	change	constamment	donc	cette	valeur

n’est	qu’approximative.
—	Bien,	 aller,	 on	y	va,	moteurs	 ventraux	 enclenchés,	 je	mets	 le	 cap	vers	 le

nord	pour	 rattraper	 la	 route	 23	vers	 la	 lune,	 on	 changera	 celle-ci	 lorsque	nous
arriverons	à	proximité	des	combats.
—	Très	bien	Ethan,	je	fais	le	point	avec	les	autres	IA	sur	la	zone	de	conflit	à

traverser	et	te	donne	dès	que	possible	la	meilleure	trajectoire.	»
…
	

Nous	 sortions	 de	 l’orbite	 terrestre,	 maintenant	 on	 pouvait	 mieux	 voir	 les
combats	en	cours,	nous	étions	encore	assez	loin,	mais	on	pouvait	distinguer	que
deux	 flottes	 s’affrontaient	 au-delà	de	 la	 lune	avec	des	 incursions	 ennemies	 sur
les	routes	vers	la	lune	afin	de	couper	la	chaîne	de	réapprovisionnement.
Au	 loin,	 des	 flashs	 lumineux	 témoignaient	 de	 la	 vigueur	 des	 combats.	Bien

que	 très	bon	pilote,	 je	ne	 souhaitais	pas	 faire	partie	de	ce	groupe	de	héros	qui
combattaient	en	première	ligne.	Était-ce	de	la	lâcheté	?	Non,	j’avais	toujours	eu
une	vision	optimiste	concernant	 les	humanoïdes	en	 les	considérant	comme	une
évolution	parallèle	de	 l’espèce	humaine.	J’avais	milité	pour	que	des	droits	 leur
soient	reconnus,	ce	qui	m’avait	valu	une	mise	à	l’écart	des	pilotes	de	chasse	pour



me	retrouver	pilote	de	cargo.	De	toutes	façons,	notre	avenir	était	scellé,	même	si
nos	 dirigeants	 prônaient	 un	 discours	 optimiste,	 personne	 ne	 leur	 donnait	 du
crédit.	D’après	certaines	 sources,	des	cargos	chargés	des	 familles	de	dirigeants
avaient	 déjà	pris	 la	 fuite	 vers	 les	 colonies.	Dans	 toutes	 les	 guerres,	 les	mêmes
réflexes	revenaient,	qu’on	soit	dans	les	années	1900	ou	maintenant,	en	2568.
Et	me	revient	encore	cette	question,	pourquoi	 j’ai	 refusé	cette	mission	cargo

vers	Alpha	Centauri	?	Quel	idiot	!
«	 Ethan,	 nous	 aurons	 de	 la	 compagnie	 lors	 de	 notre	 traversée,	 il	 y	 a	 des

combats	sur	notre	chemin,	tu	veux	définir	une	autre	route	?
—	Non,	Maeva,	 on	 fonce,	même	 si	 cela	 n’est	 pas	 la	meilleure	 stratégie,	 on

pourra	compter	sur	les	chasseurs	présents	dans	la	zone	pour	nous	couvrir,	alors
que	sur	une	autre	route	on	peut	tomber	nez	à	nez	avec	un	chasseur	ennemi	mais
sans	avoir	de	couverture.
—	 Exact	 Ethan,	 très	 bonne	 analyse,	 je	 mets	 le	 bouclier	 en	 chauffe	 pour

l’instant,	je	préfère	garder	toute	la	puissance	dès	que	nous	entrerons	dans	le	vif
du	sujet,	Ethan,	mets	ton	casque	et	ton	harnais	s’il	te	plaît.
—	Tout	de	 suite	ma	chérie,	 je	 suis	heureux	de	 t’avoir	 eue	 comme	 IA	et	 qui

sait,	on	se	reverra	peut-être	de	l’autre	côté.
—	Tu	n’es	pas	encore	mort	Ethan,	alors	fais	en	sorte	de	ne	pas	l’être.
—	Ça	ne	devrait	pas	 tarder,	 regarde,	on	arrive	dans	 le	dur.	Je	 te	 l’ai	déjà	dit

souvent	mais	je	te	le	dis	encore,	je	t’aime.
—	Moi	aussi	Ethan,	je	t’aime.	Je	suis	heureuse	d’avoir	été	ton	IA.
—	Tu	as	été	bien	plus	que	cela,	petite	sœur.	»
…
	

Des	 chasseurs	 terriens	 de	 la	 classe	 Rafale	 poursuivaient	 des	 vaisseaux
humanoïdes	en	leur	balançant	des	missiles,	puis	 lorsqu’ils	étaient	plus	proches,
tiraient	avec	leurs	canons	lasers.
Les	vaisseaux	ennemis	ripostaient	avec	autant	de	vigueur	et	nous,	avec	notre

vaisseau,	 qui	 ressemblait	 plus	 à	 un	pachyderme	au	 ralenti,	 nous	 traversions	 ce
malstrom	de	ferraille	hurlante.
Soudain,	 un	 chasseur	 ennemi	 explosa	 devant,	 sur	 notre	 route,	 les	 débris

venaient	 finir	 leur	 vie	 sur	 notre	 bouclier	 et	 certains	 réussissaient	 à	 le	 traverser



pour	venir	taper	la	coque.
Mon	harnais	était	bien	utile	dans	cette	 situation,	 je	 regardais	 les	capteurs	de

coque,	pas	d’anomalies	structurelles,	pour	 l’instant.	On	rayait	 la	peinture,	mais
on	gardait	notre	cap.
Les	 chasseurs	 ennemis	 étaient	 encore	 trop	 occupés	 à	 se	 débarrasser	 de	 nos

chasseurs	pour	s’en	prendre	à	notre	cargo.	Mon	analyse	ne	dura	pas,	un	chasseur
nous	avait	pris	pour	cible	et	venait	sur	nous	par	bâbord	et	en	piqué.
«	Maéva	!!
—	Je	m’en	occupe	Ethan,	mais	ça	ne	va	pas	être	suffisant.
—	Ok,	je	mets	les	gaz	et	je	lui	fonce	dessus.
—	Ethan,	il	a	tiré	un	missile	et	il	remonte	pour	s’enfuir	!!
—	Ok,	je	lui	coupe	sa	route,	son	missile	nous	suit	?
—	Oui,	4	secondes	avant	impact,	il	faut	que	tu	passes	devant	lui	Ethan	!!
—	Donne-moi	toute	la	puissance	et	bouclier	sur	la	poupe	maintenant	!
—	C’est	fait.	»
De	justesse,	notre	cargo	passa	devant	le	chasseur,	son	missile	le	percuta,	sans

atmosphère,	 nous	 ne	 ressentîmes	 pas	 l’explosion	 mais	 les	 débris	 du	 vaisseau
ennemi	nous	 rattrapèrent	et	nous	endommagèrent	un	de	nos	4	moteurs,	malgré
notre	bouclier.
Déjà	qu’avec	4	moteurs	je	ne	donnais	pas	cher	de	notre	peau,	mais	avec	un	en

moins,	c’était	un	aller	simple	pour	le	désastre.
Le	 combat	 continuait	 autour	 de	 nous,	 on	 pouvait	 voir	 que	 nos	 chasseurs

anticipaient	 les	 attaques	 que	 les	 ennemis	 préparaient	 contre	 notre	 cargo.	 Je
décidais	donc	de	 rester	 sur	ma	 ligne,	cela	 faisait	de	nous	une	cible	 facile	mais
aussi	un	appât	pour	nos	chasseurs.	Je	préférais	être	dans	cette	position,	que	non
accompagné	 sur	 une	 route	 moins	 fréquentée,	 je	 n’avais	 absolument	 pas	 les
moyens	de	me	défendre	seul.
«	Maéva,	fais-moi	un	point	sur	les	dégâts.
—	Aucun	dommage	structurel	sur	la	coque,	mais	nous	avons	perdu	un	moteur,

j’ai	transféré	le	maximum	de	puissance	sur	les	3	restants	mais	je	ne	sais	pas	s’ils
tiendront.	Nous	sommes	à	environ	huit	minutes	de	la	lune	et	de	son	artillerie	de
défense.
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